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UNE BELLE FAMILLE CANADIENNE-FRANÇAISE: M. et Mme Arthur Ménard, de Chambord (Lac St-Jean) 
et leurs dix-sept enfants.

— Vous avez entendu le rapport, sergent ? 
Qu’à midi, tous les hommes aient changé de 
chemise !

— Mais, mon adjudant, ceux qui n’en ont 
qu’une ?

— Qu'ils changent entre eux!

toute ta famille pour mériter ces souhaits de 
gloire et de félicité ? Et qu’espères-tu pour toi- 
même, en venant, toi jeune et riche, vivre de 
notre triste vie, dans les chantiers poudreux 
de cet amphithéâtre ?

— “J’espère que mon sang y sera le premier 
versé.

•— “Va ; ta folie me dépasse : je ne te com­
prends plus. N’est-il pas écrit : Oeil pour œil 
dent pour dent ? Qui donc a séduit ton cœur 
et semé dans ton esprit de si molles pensées ?

•— “Celui que vous connaissez bien ; celui 
que vous même, un jour, vous avez entendu 
s’écrier sur la croix, en levant son regard vers 
le ciel, puis l’abaissant sur vous : “Mon Père, 
“pardonnez-lui, il ne sait ce qu’il fait !”

■— “Jeune homme, qu’as-tu dit ? Tais-toi ! 
Quelle parole ! Quel souvenir ! Cette parole, tu 
ne sais donc pas qu’il y a quarante ans qu’elle 
ne cesse de me poursuivre, m’écrasant de sa 
clémence pire que l’anathème. Elle me déchire 
comme le fer, elle me brûle comme le feu.

Mgr BAUNARD.

(7) C’est sur cette voie que s'ouvrent les catacombes ou 
Cimetière de sainte Priscille, ainsi appelées du nom de la 
femme d’un des Pudens.

Au restaurant :
— Que servez-vous là, garçon ?
— De la langue de bœuf.
— Je n’aime pas ce qui sort de la bouche.
— Alors, monsieur, prenez un œuf.

torieux de la Croix; les hymnes de la prière Elle me réveille la nuit, elle me torture le 
retentiront aux lieux où l’on entendait le ru- jour ; et pour y répondre je n’ai que mes cris 
gissemeht des tigres et des lions ; et là où les de fureur, d’épouvante, et mes larmes. . . 
Flamines et les Vestales donnaient d’un signe •— “Si vous voulez l’entendre, toute de dou- 
de leur main la mort aux malheureux, d’autres ceur, d’espérance et de salut, venez ce soir 
prêtres, d’autres vierges se mettront à genoux, avec moi, à la porte Colline. Nous sortirons 
prêcheront la charité, et invoqueront les victi- ensemble de Rome silencieusement sur la voie 
mes. Salaria (7) ; et je vous conduirai dans des

— “Assez, Chrétien, assez ; tes paroles lieux souterrains où l’on apprend aux hommes 
m’irritent. Que t’ont fait les bourreaux de à aimer. . . et à mourir !”

L’APÔTRE


